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La Reine Chabat – d’après Rav C.D. Pinkous zal (Chabat Malkéta chapitres 1 et 2) 

 

Chabat est appelé ‘’yom hachévii’’ – le septième jour, 

en quoi cet adjectif défini l’essence du Chabat ? 

Lorsque le verset dit ‘’léh’a achem amamlah’a’’, c’est 

la septième dimension : malh’oute – royauté !  

Dans notre monde il existe deux notions : le ‘’békoa’h’’ 

(potentiel), et le ‘bépoal’’ (le devenir). Ces deux 

notions sont distinctes. Par exemple il y a des gens 

qui ont compris l’enjeu de la générosité et en ont 

même la volonté mais il leur manque la force d’agir en 

h’essed. On entend même des gens dire si je pouvais 

j’aiderais et ferais, mais ils n’arrivent pas à 

concrétiser leur élan. De même pour ce qui est de la 

guévoura, il y a des gens qui sont insupportés par 

l’injustice des hommes mais ils ne possèdent pas les 

moyens d’agir. Lorsque l’homme est nommé 

gouverneur il va enfin pouvoir en conséquence de 

toutes les valeurs qu’il a défendues jusque-là. Qu’est-

ce qui a changé ? La dimension de ‘’malh’oute’’ – 

royauté. Puisqu’il a acquis cette nouvelle dimension il 

pourra dès lors agir en tant que tel. Un des caractères 

divins c’est malh’oute. L’objectif de la création du 

monde est que se dévoile la royauté divine dans le 

monde. D’IEU détient toutes les caractéristiques en 

‘’békoa’h’’, en lui, en potentiel. Ce qui lui faut c’est le 

pouvoir d’agir, ce pouvoir du dévoilement de sa 

royauté dépend de l’homme, si l’homme reconnaît à 

D’IEU son pouvoir ultime d’agir alors D’IEU agira en 

conséquence. Plus on reconnaît qu’IL est le roi, plus il 

aura le pouvoir d’être bon, fort etc. C’est ce qu’on 

appelle également la ‘’chéh’ina’’ – la présence divine 

qui se trouve là où l’homme lui réserve toute la place. 

Lorsque l’homme s’éloigne et ne reconnaît pas cette 

dimension divine on dit que D’IEU est en exil 

‘’chéh’inta bégalouta’’. Toute notre aspiration dans la 

vie, comme toutes nos prières tournent autour de ce 

dévoilement royal divin. La royauté renferme en elle 

toutes les autres dimensions, car sans elle tout reste 

en potentiel et rien ne peut se concrétiser. La 

malh’oute c’est l’outil qui permet de mettre en action 

tout ce qui est en potentiel. Chabat est appelé ‘’chabat 

malkéta’’ – la reine, l’essence même du Chabat est de 

donner la force à tout ce qu’il y a dans le monde de 

s’exprimer et de devenir en action. D’IEU créa le 

monde, mais ce même monde est écran au 

dévoilement du monde, et laisse la possibilité à 

l’homme de fauter. Par le Chabat on laisse le monde 

matériel, le monde de la faute, de côté et on laisse la 

possibilité à D’IEU d’exprimer pleinement sa 

gouvernance ce qui permettra à toutes ces qualités de 

bonté de rentrer pleinement en action.  

(nb : ne pas faire Chabat c’est empêcher D’IEU 

d’œuvrer dans le monde, c’est perdre tout ce que 

D’IEU a à nous offrir. Respecter Chabat c’est être 

réceptif à la bénédiction divine)  



Chabat, le Ah de la Vie – par Rav Imanouël Mergui 

 

« Ce fut le soir, ce fut le jour, le sixième jour ». En 

français on ne peut pas toujours retranscrire 

fidèlement le texte de notre sainte et belle Tora. Ici la 

formule ‘’le sixième jour’’ n’incite pas notre curiosité 

à s’interroger sur sa forme, par contre en hébreu ‘’le 

sixième jour’’ se dit ‘’yom HAchichi’’. La lettre ‘’hé’’, le 

HA est étonnant, tout d’abord parce que tous les 

autres jours de la création sont présentés sans ce ‘’hé’, 

par exemple le premier jour est nommé ‘’yom éh’ad’’ 

et on ‘’yom HAéh’ad’’, le deuxième jour est nommé 

‘’yom chéni’’ et non ‘’yom HAchéni’’, et ainsi de suite 

pour tous les autres jours. De plus le hé en début de 

mot ici le HA a la fonction d’inclure une information 

qu’on n’aurait pas eue si le HA était absent.  

Que renferme ce HA ?  

Le Midrach Béréchit Raba 9-14 rapporte 

l’enseignement de Rabi Youdan : « ce hé 

supplémentaire (voir Rachi) a pour mission de nous 

dire que la dernière heure du sixième jour est à 

rajouter au Chabat qui suit ». Chabat commence dans 

la fin du sixième jour, plus précisément les derniers 

instants du sixième jour sont déjà Chabat. On ne fait 

pas Chabat APRES le sixième jour mais c’est dans le 

sixième jour même qu’on fait rentrer Chabat. C’est ce 

qu’on appelle ‘’tosséfet chabat’’. Reconnu dans la 

Halah’a – voir Choulh’an Arouh’ O’’H 261-2. C’est un 

commandement de la Tora de rajouter sur l’horaire 

de Chabat (voir Michna Béroura note 19). Cette loi 

concerne aussi bien les hommes que les femmes (voir 

Rabénou Ovadya Yossef ztsal Yabia Omer 8-O’’H 29-

6).  

Quel est l’enjeu de ce rajout ? 

Le Ha en est lui-même la réponse. Inversons les 

lettres en français on obtient le Ah ! C’est 

l’exclamation de l’évènement. Attendre la dernière 

minute pour faire rentrer Chabat prouve qu’on traîne 

Chabat comme un boulet. Faire rentrer Chabat plus 

tôt, avant même de finir le sixième jour, prouve notre 

surprise au Chabat. Il faut vivre Chabat comme un 

évènement qui nous laisse révéler le Ah exclamatif. 

Cette exclamation ira bien au-delà du Chabat lui-

même. Le Chabat nous apprend qu’on doit tout vivre 

dans notre vie comme étant à chaque fois quelque 

chose de ‘’ah’’. Le Chabat introduit le ‘’ah’’ dans notre 

vie.  

Cette extension du Chabat est un peu comme 

lorsqu’on se prépare à un voyage, on arrive plus tôt à 

l’aéroport pour être sûr de ne pas rater l’avion. On 

arrive en retard seulement à la synagogue pour prier, 

ou en retard à un cours de Tora. POURQUOI ce retard 

répété chaque Chabat ? Pourquoi la Tora est vécue 

comme se laissant la possibilité d’arriver en retard. 

Certes vaut mieux tard que jamais, diront les 

paresseux. Mais ces mêmes paresseux voient bien que 

leur slogan ne marche pas pour ce qui est du voyage 

ou du retard à leur bureau. Un commerçant affichant 

9h pour l’horaire d’ouverture, il vient au moins une 

demi-heure avant pour tout mettre en place. ETC.  

Dans la vie il n’existe pas de gens qui arrivent à 

l’heure, ou on est en retard ou en avance. Le couple 

vit dans cette dimension du temps avancé ou retardé. 

Je n’ai jamais compris pourquoi chez les juifs un 

mariage annoncé commence toujours avec une heure 

de retard ? On va retrouver ce décalage entre 

l’homme et la femme durant toute leur vie. Si 

monsieur convient avec madame d’un horaire pour se 

rendre à une soirée, ou c’est monsieur qui arrive trop 

tôt et attend impatiemment dans sa voiture ou c’est 

madame qui boue de voir son mari tarder. L’homme a 

un problème manifeste avec le temps, le rendez-vous. 

Pourquoi les médecins font attendre leur patient dans 

leur salle d’attente ? Enigme ! Lorsqu’on arrive en 

retard on attend deux heures, mais lorsqu’on arrive à 

l’heure on regrette parce qu’on attend de toute façon 

deux heures. Pareil pour les voyages même si on 

arrive en avance on attend des heures lorsque les 

compagnies on décidait de partir plus tard que prévu. 

Mais si la prochaine fois vous arriverez en retard on 

ne vous attend pas. Bref ce ne sont que quelques 

exemples de la vie quotidienne pour décrire la 

problématique du temps que rencontre l’homme dans 

sa vie.  

La différence entre ceux qui arrivent en avance et 

ceux qui arrivent en retard se défini par 

l’appréciation qu’on a de l’évènement à suivre. Quand 

on déteste on arrive en retard. Quand on aime on 

arrive avant l’heure. C’est le HA (ah) du Chabat.               

Horaires Chabat Kodech Nice 5780/2020  

Vendredi 26 chvat-21 février entrée de Chabat 17h50 

*pour les Séfaradim réciter la bénédiction de l’allumage 

AVANT d’allumer* 

Samedi 27 chvat-22 février réciter chémâ avant 9h29 

Sortie de Chabat 18h52/Rabénou Tam 19h14 

Roch H’odech Adar mardi 25 et mercredi 26 février. 

A l’occasion du 120ème Oneg Chabat faites un don de  

120 euro (33 centimes par jour ! pendant un an) 

 et recevez 120 bénédictions de D’IEU, jusqu’à 120 ans.  


